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Les Abonnements sont 
annuels et partent du 
Hi de chaque mois. 

Les manuscrits non in sér és ne sont pas r en dus. Notr e correspondance devenant de jour 
en jour plus importante, nou s n e r épondrons directement qu'aux lettres contenant un timbre 
pour la réponse. Ajoutons que n ous serons t oujours a la disposition de nos lecteurs pour 
leur donner tous les renseignement s dont ils pourraient avoir b esoin par la Petite Corres­
pondance et sans aucuns frais pour eux. 

Nous rendons compte de tous les ouvrages de notre spécialit é don t il est remis gratui­
tement un exemplaire à n os bur eaux par les auteurs ou éditeurs. 

Cette R evue étant, avan t tou t, un organe de pr opagande et de diffusion des jeux de com­
binaisons, nous prions instamment nos abonnés de n dus indiquer tout es les per sonnes sus­
ceptibles de s'y i n tér esser , afin que nous puissions leur en envoyer un spécimen . 

INFORMATIONS 

Le Défi Canadien aux Champions Européens. - Cette question tient une place 
considérable dans les colonnes de nos confrères canadiens, si bien qu'à les lire on 
pourrait croire qu'il y a eu de notre part une acceptation quelconque des propositions 
canadiennes. 

Il n'en est cependant rien . Nous avons dit notre sentiment sur ces sortes de rencon-
t res. Elles sont absolument anti-sportives. Il n'y a aucun intérêt pour nous organisa­
teurs ou spectateurs de la r encontre, à savoir si un champion européen gagnerait au 
jeu canadien, qu'il ignore totalement, 'un champion canadien habitué à se mouvoir sur 
le champ beaucoup plus vaste de 144 cases. Une défaite canadienne sur le damier qui 
est le nôtre et dont ne se servent jamais les canadiens ne prouverait pas davantage. 
. Mais bien mieux, les Canadiens ne sont pas d'accord sur l'homme qu'ils doivent 
nous envoyer. Maillé, que Pon croyait éloig·né pour jamais du jeu, parle déjà de défier 
le futur vainqueur . Il est vrai qu'il se fait for temen.t malmener par ses compétiteurs 
qui l'appellent « ce blagueur de Maillé ». 
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1 .. • • comprendre e t qui nous met singulièrement en 
Une chose que nons n ai 11vons pas a . d' b d O · 

• • a·e s n'organisent pas a or avec tt1na défiance, c'est pourqu01 les champions cana 1 n , 

un petit match ::rn jeu franç.ais. 
1 

, b t t 1 C 
• l • d' n nous cherc 1erons a a re es ana-Quand nous aurons répandn e JCll cana ,c , ' . 

1 t • et 11<111 ùans une r encontre m1xte sans aucune valeur diens sur cur propre c1Tam , 

spo1·tivc. 

La Notation Manoury. _ Dans une traduction d' un article de De Haas, par notre 
excellent confrèi-e G. Détrez, dnns la Or•oix du, Norcl, nous lisons : 

(( D'llpl'<':- ]\f. nu.m lw1m, 1•{•11:w l c'l11' do Jn, R c~ue Du.miqtw F1•ançais~, t out n ou~eau ~y ~téme 
so,ikn• \mc t'l>,iect ion , :i. s:woi.J' q1~o to_ns los livres cl~11;~ont la N~~at\on Mn:n our y ._ C est ~ne 
obJN·tion qui ne tien1 pas rlol>out.. Los hv~·es son L pom. ~ e~ud e aussi n y ~-t-J~ pas h eu d e s en 
p r é-occuper. ou Yoit exact ement sur un diagramm e _cluffr~ e t quelque soit _I ouvr~ge on peut 
suivre les parties posées. Les du.mistes contemporams qui Oll'~ entre les m ain~ le livre de Van 
Embden où 11our laut t ont est noté suivant l'an cienne notaL1on, p e,uven L r es~ucJ_r e ·~ous les 
coups de dames, 1'eprodnire tontes les parties de telle sorte que, a notre avis, 11 n est nul 
b esoin de se p 1•e.sse1' ». 

Si noti-e objection ne tient pas debout, il faut avouer qu'elle résiste assez bien aux 
assauts de M. de Haas. On nous dit qu'il importe peu que les livres déjà parus soient 
dans une autre notation que celle que l'on propose parce qu'alors on a le temps néces­
sa.ire et l'on suppose l'étudiant assez acharné pour que rien ne le rebute. C 'est à peu 
près comme si l'on disait qu'il importe peu qu'çm confie à un étudiant dans une science 
quelconque, un ouvrage dans une lang ue qu'il ne connaît point, sous prétexte qu'il a 
le temps. Drôle de conception, en vérité. Nous souhaitons qu'elle soit d'accord avec 
les faits en Hollande. En tout cas elle est ici, dans notre pays de France, à cent lieues 
de la réalité. Et puis, vraiment, si l'étudiant est si peu gêné par la pratique d'une nota­
tion quelle qu'elle soit, pourquoi en changer ? Comprenne qui pourra ! 

Alors, somme toute, la Notation Manoury en vaut une autre pour l'étude. Il reste la 
notation des parties. Disons de suite, avant toutes choses, qu'il y a àla notation plus ou 
moins fidèle des parties par les concurrents, dans un tournoi , des raisons absolument 
étrangères à la valeur de cette notation et qui se retrouvent dans tous les domaines. 
Ce sont même les causes qui: à notre sens, sont les plus efficaces pemr rendre la nota­
tion inintelligible . Nous voulons parler ·au degré d'instruction, d'application, de la 
facilité à écrire des noteurs. Il y a là, comme partout, de bons et de mauvais élèves. 

S'il s'agit de noter simplement les parties, c1est précisément, dans ce cas, que la 
notation importe peu, mais bien la connaissance qu'en ont les noteurs. Tous ceux qui 
ont noté des parties normales, c'est-à-dire où les joueurs ne viennent pas à tout ins­
tant à leur secours pour leur faciliter leur tâche, savent qtùl ne pent-être question de 
recherches, si simples soient-elles. On n'en a matériellement pas le temps, il faut que 
le numéro de la case vous vienne immédiatement à l'esprit, qu 'on le sache par cce·ur

1 

au sens le plus strict de ces mots. La moindre r echerche vous trouhlerait et vous seriez 
amené à noter de tête une vingtaine de coups ( Io blancs et 10 noirs), tâche qui serait 
manifestement au-dessous de vos forces puisque vous auriez par définition bien du 
mal à noter de: visu. 

M. de Haas a bien jeté par terre quelque chose, c'est la pré tendue réforme à laquelle 
il paraît se prêter. - Il n'y a que deux façons d'envisager le problême : On l'on con­
naît admirablement la notation parce qu'on a été capable intellectuellement de se 
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l'assimiler complètement et rapidement et tout marchera à souhait dans la notation 
d'une partie; ou l'on est oblig-é de se livrer à un calcul pour la recherche des cases et 
alors il est inutile de songer à noter une partie. Si, comme nous le supposons, on a le 
désir œétudier chez soi les parties qu'on a jouées, cc qui sera évidemment le plus grand 
facteur de progrès, qu'ou numérote son damier. Mais, au fait, si on est possédé de ce 
désir d'étudier on saura impeccablement ln notation bien avant le jeu lui-même. Il ne 
nous vient pas à l'esprit le nom d'un de ces en thousiastes s'étant plaint de la difficulté 
de la notation. C'est, qu'en effet , c>est là un problème cnfan tin pour le cerveau q ui veut 
s'assimiler k jeu lui-même. 

Il est remarquable que cette question essentiellement pratique de la notation est 
traitée toujours abstraitement. Cela. s'explique d'autant mieux que la plupart de ceux 
qui en parlent n'ont jamais noté de parties. Et parmi les autres combien se rendent 
compte du travail inconscient qui s1opère absolument à leur insu et au terme duquel 
ils possèdent à fond cette notation. 

Les :1ssociations d'idées que vous apprennent définitivement la notation ce ne sont 
point celles que découvrent péniblement lew·s auteurs avec barres ou sans barres, ce 
5ont celles que vous suggèrent le petit champ de bataille qu'est le damier une fois que 
Jes engagements se multiplient. Se fig ure-t-on que nons mettons instantanément le 
doigt sur la case 14 parce qu'elle est l'avant-dernière de la troisième rangée verticale. 
P oint du tout, c'est parce qu'elle est le point de départ d'une série de pionnages essen­
tiels que nous savons tous par cœur eux et lew-s symétriques 14 - 20 25 : 14 9 : 20. 
37 - 31 26: 37 42 : 31. Les cases d'o.ù partent les rafles meurtrières se retiennent 
très rapidement. Les pions 46, 5 se rappelleront à votre mauvais souvenir pour ne 
pas les avoir sortis à temps. Les c~ses 25, 26; 16, 15 ; 28, 23; l, 6 acquerront 
dans votre esprit la place qui l_eur est due par tous les bons tours qu'elles vous auront 
joués. 

Le damier n'est plus ainsi cette chose morte dont on vous demande d'apprendre la 
terne description. C'est une chose vivante. Ecoutez les damistes passionnés discuter 
de leurs exploits : « Je me suis laissé prendre la case 25, j'ai fait trop tard le pion­
nage 14 - 20. J'ai trop tardé à reprendre la case 28 » . Demandez-leur à brûle­
pourpoint où se trouve la case 28, ils vous la montreront sans hésitation, et ainsi de 
toutes les autres. Voulez-vous arriver au même résultat? Servez-vous d'un damier 
numéroté et oubliez complètement les colonnes, les rangées, les barres. Les incidents du 
jeu se chargeront de montrer à votre mémoire rebelle que le damier n'est pas si 
plat qu'il en a l'air, que les pfons ont plus ou moins de relief. Au bout de très peu de 
temps vous connaîtrez par cœur et i.mpeccablement la notation car vous vous serez 
formé à vous-même votre petite topographie, la seule que vous n'oublierez jamais, car 
chaque heure de pratique, chaque partie nouvelle y apportera une précision nouvelle. 

Cela n'est pas particulier au j eu de dames, c'est le mécanisme même de la mémoire 
qui fonctionne ici comme ailleurs. Vous irez tout droit à une ruelle dans un enchevè­
trement de rues très larges ou étroites, parce que vous vous serez rapp6lé tel pignon 
bizarre, tel magasin, mais vous ignorerez parfaitement si c'est la quatrième, la troisiè­
me ou la cinquième, en partant d ~ tel point donné. 

C'est ce pittoresque qu'il vous faut créer pour vous~même sur le damier, demandez-
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Je .11,.,_ cnmhin:lisrn,s ~i riches de cc ic11 cl non à ces marchands de panacées tous les 
j,m11 rlrn (1:)) ll lllf': ÙC' l'i êchcr ùnns le <léscrt. 

r .. ~ Ç9ncovrs d,, Damier P ro11ç11J5, - ( :c concours remporte un grand succès. 
\l:ilg1t~ q11'il :111 dc.1hnh'· a 11 moment oi1 nom bre de Paris iens étaien t en vacances, il a 
c'tl' h .rn1c-11H' nl :11'J'l"l'L'i(t 11011 AC'ttl c111c11 t pr,r le~ membres du D. F., mais aussi par des 
~n,:1t, 111 ~ mthlpc'mlnnt:- d<·si1 CIi'< d'e tre ll xéR sur leur force réelle. 

11 l':-1 ditfü·llc de.' 1wé,·,,ir q11el scrn le v:ii11qucur car nombre de parties sont en train. 
ne\.,, j,,nrn1 s :-l' .Jétnchrut fo utcrois nssez neLLcment, ce son t MM. Cros et Labouret. 
M. t '.r0:- t'si c1rnn11 1.kpnis lnnglcmpR com111e un excellent joueu r. même en province 
'- i'1 se.':- :1ffaircs l',1ppellenl ri équcmment. 11 a Houvenl passé de bonnes soirées auprès 
J(' :h:1mpinm~ lnc:tux ,\ leur faire admirer son j eu excessivement bril lant. M. Labouret 
qui est la ré, élalion de cc concours reconnaît qu'il doit une grande partie de sa force 
à l'étude consciencieuse de cette Revue. Il est extrêmement bien doué et possède 
cette volonté tenace sans laquelle il n'est pas de g rands joueurs . C'est un joueur de 
grand :wcnii·, d'autant ·plus méritant que son éloig nement de Paris ne lui permet pas 
nn entraînement sévère. Nous publierons aussitôt complets les résultats de ce concours. 

Nous pouvons dès maintenant annoncer un concours semblable pour le 18 janvier, 
la liste des inscriptions é tant close le II j anvier . T ous les troi's mois un con­
cours vjendrn stimuler les énergies des membres du Damier F rançais et les préparer 
aux championnats nationaux et internationaux qui seront la besogne princlpale de 
.demain de la Fédération . 

Championnat des Comtés. - Le Championnat des Comtés Anglais dont la demi­
ifinale vient de se disputer ''a vu arriver en tête le Comté de Middlesex par 10 à 6 au 
·Comté de Yorkshire. Les deux équipes étaient dépourvues de leurs plus brillants 
é léments. 

Capablanca . - Capablanca qui va rejoindre son posté de vice•consul de Cuba à 
Saint-Péter sbourg, profite de son passage à .Londres pour donner quelques séances de 
parties simultanées au « London City Chess Club ». On lui prépare notamment une 
·séance contre trente joueurs. 

L,Échlquler Elbeuvlen. - Une nouvelle société qui prend cette raison sociale 
vient de se fonder à Elbeuf. Le bureau en est ainsi composé : P résident, M. Gaston 
Lemaire ; membres : MM. Avenel, Billiand, Bruyant, Chapin, e tc. Les réunions au­
ront lieu au Grand H ôtel, tous les mer credis à huit heures du soir . 

Le Match Lasker-Rublnstein. - Rubinstein étant r etenu par une série de tour­
nois, il est infiniment probable que ce match ne pourra avoir lieu dans un délai très 
rapproché. Il est remarquable que le docteur Lasker a modifié sensiblement ses exi­
gences qui étaient si dures en ce qui concerne Capablanca. 

Il considère que le match pourra avoir lieu aussitôt que sera réal isée par une sous­
cription au r ecueil des parties la somme de 1 2 .500 francs à raison de 2 c; francs par 
exemplaire. La limite de temps sera de t rente coups en deux heures. Le match aurait . 
lieu en ving t parties les nulles comptant, le match étant terminé au bout de vingt par· 
ties quel qu1en soit le r ésultat. 
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Blbb~RJ!> 
Match Inman-Wlllie Hoppe. - On a beaucoup parlé d'un match qui devait avoir 

lieu entre Inman, le champion d'Angleterre e t W illie H ope, champion du monde. 
Nous apprenons qu'Inman va rentrer en Angleterre et à notre connaissance il n'y a 
pas eu de semblable rencontre. 

Un record. - Stevenson a battu le record du monde au billard anglais en faisant 
une série de 9r9. Le précédent record déten u par Inman était de 897. 

L'impôt sur les blllards. - P onr répondre à plusicLu-s de nos lecteurs, nous rap­
pelons que la taxe sur les billards v:iric de 6 à 30 francs. Elle est de 60 francs à Paris. 

Match Adorjan-Piet Sels. - Le 7 octobre a eu lieu au Grand Café, à Anver s, un 
petit match de 400 points entre le professeur Adorjan et le champion belge Sels qui a 
été battu par 350 points à 400. 

Amateurs et professionnels. - Le conseil du Billards central Club a décidé de 
ne plu~ admettre dorénavant à disputer le titre de championnat amateurs tous les organi­
sateurs, vendeurs, employés chez, les fabricants de billards. Cette décision élimine la 
plupart des joueurs les plus brillants. Il est malheureusement trop certain qu'au billard 
comme dans tous les sports cette question des amateurs est une des plus épineuses que 
l'on connaisse. 

Concours d'Échecs 
Nous avons le plaisir d 'annoncer aux c.oncurrents de cc concours 

que nous avons adjoint aux deux premiers· juges dont nous avons publié 
les noms dans notre dernier numéro la personnalité bien connue du 
monde écbiquéen, M. le Dr Roux-Signoret. 

Nous r appelons que la méthod~ à laquelle nous nous sommes arrêtés 
donne les plus grandes garanties d'impartialité, les juges ne connaissant 
les problèmes que pa r un numéro donné par l'administration du journal. 
Ils sont donc complètement à l 'abri d'influences qui pourraient s'exercer 
à leur insu si quelque indiscrétion était possible . La limite des envois est 
le 31 décembre 1913 et les prix attribués sont les suivants : 

1 er Prix : Cinquante francs. - 2e Prix Trente francs 

i• 3e Prix : Vingt francs. - 4. 0 Prix Dix francs 

Tous les envois ayant une r éelle valeur seront mentionnés. 

Dernière Heure. - M. Piat ayant résigné ses fonc tions, les deux fuges sont 
définitivement MM. Lamare et le .Dr .Rouœ -Signoret. - Oliag_ue concurrent 
ne pourra envo11er plus de deux problèmes mais pour1ra gagne1· plusieurs pria;. 

--------------------
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PARTIES DE DAMES ANALYSÉES 

Notation du Damier Posi1 1on des pions au début de la partie 
2 li 1 2 a ~ ,; 

Les chiffres qui entourent les diagrammes indiquent le numéro de la case qui leur fait 
face. N ous renvoyons pour les explications complémentaires à la page intitulée « Comment 
il faut lire nos parties analysées. » Enfin, pour donner toutes facilités aux amateurs du jeu 
de dames, nous avons fait imprimer des damiers numérotés que nous enverrons contre 
cinquante centimes en timbres-poste. 

Quatorzième Partie du Match Mol imard - De Haas 
en Vingt . Parties 

Blancs 
M. de H aas 

L 33 - 28 
2. 31 - 27 
3. 39 - 33 
4. 44 - 39 
5. 37 - 3:1 
6. 41 - 37 

Noirs 
M. Molimard 

18 - 23 
1 7 - 2 1 
12 - 18 

7 - 12 
2 1 - 26 

Nous ne voyons pas l'intérêt que présente 
ce coup, il était bien préféra hl e de I aisser 
faire le pionnage habituel. 

Apr.'.!s les échanges que vont faire les 
Noir., par 23 - 29, les Blancs vont ê tre obli­
gés d'aff.üblir leur côté droit a lors qt1e .leur 
gauche restera immobilisée , leur donnant 
ainsi une sérieuse infériorité de position. 

IL 23 - 29 

7. 33 : 24 20 29 
8 . 34 : 23 , _ 18 29 
9. j~ 0 - 44 • 

Le plus simple et le meilleur était de pion­
ner pàr 40 - 34 suivi de 35 : 44. Il est pres­
que impossible de se débarrasser autrement 
de ce pion gênant 29 et on ne peut en retirer 
au maximum que l'égalité. 

9. 19 - 24 
10. 28 - 22 
Ce coup est franchement mauvais. 

La position symétrique ne donne dans ce 
cas que de for ts mauvais résultats. 

iO. 
H . 39 - 33 
12. 33 - 28 

14 - 20 
20 - 25 

P renez par t à n os C on cours 
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Il est bien évident que le pionnage de 
40 - 34 45 : 34 
::?0 : 40 

fai~t1il perdre la pat lie pa1 le coup ~imple de 
35 : 24 .2.2 • 13 

g : so 

H . 10 14 
t::L 43 - 39 6 - 10 

!4. 38 - 33 
Ce pionnage est fait en vue de ne point 

affaiblir la droite des Blancs mais on peut 
se demander si par contre il ne rend pas 
plus périlleuse encore la situation de la 
gauche. 

14. 
15. 32 : 43 
16. 37 - 32 
17. 32 : 41 

29 : 38 
12 - 17 
26: 37 
14 - 20 

Sur 17 - 2 r les Blancs amélioraient leur 
position par 40 - 34 suivi de 34 - 30 et 39 - 28. 

18. 41 - 37 1 - 7 
19 . 46 - 41 7 - 1 2 
~O . 37 - 32 10 - 14 
ji. 41 - 37 1 7 - 2 1 
~i. 42 - 38 14 - 19 
23. 47 - 41 
Coup très bizarre en vérité. 

i3 . 2 1 - 26 
!4-. 48 - 42 
Les Bla ncs prennen t une position de plus 

en plus difficile. JI faudra faire des prodiges 
pour en sortir sans dommage. 

n. 12 - 1s 
t5. 39 - 33 8 .-- 12 

38 : 29 faisait perdre rapidement par 
27 : 7 7 : 18 

16-21 18:47 
27. 
28. 39 - 33 

13 : 24 gagne 
19 - 23 

Erreur grossière de la part d'un champion 
de la valeur de M. de H aas. Elle livre une 
double attaque qui fait perdre immédiate­
ment. 

Nous conseillons à nos lecteurs de bien 
examiner si avant de pousser leur pion ils 
ne vont pas livrer une de ces attaques dou­
bles assez fréquentes en partie. N ous nous 
rappelons une partie gagnée par M. vVeiss 
à M . Grange, de Bordeaux, sensiblement 
dans les mêmes conditions. 

28 . 
~9. 37 : 26 

Les Blancs abandonnent. 

26 - 31 
12 - :t7 

Il n'y a, rien à faire. Dans toutes les v~ 
riantes les Blancs pe rdent au nunimum deux 
pions. Il est extrèmement rare qu'une parties 
de ma tch se te rmine aussi 1·apidement. Ûl\i 

peut imaginer la sensatioq énorme causée, 
en Hollande par lU\C victo ire de ce genc&~ 
surtout si l'on songe qu'à A.msterdaQ'.l < ù. 
avai t liet1 la renco[\tre les parties étaient 
suivies par un public e)(trêmement r\Ombtet li:, 

'I 
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Quinzième Partie du Match Molimard .. D3 Ma8s 
en Vingt Parties 

Blancs 
M. Molünard 

i. 34 - 30 
2. 30 - 25 
3. 40 - 34 
4, 45 - 40 
~. 34 - 30 

Noirs 
M. de Haas 

17 - 21 
21 - 2 6 
11 - 1 7 

6 - 11 
1 7 - 21 

Meilleur que tout autre coup parce qu'il 
permet de conserver groupés au centre les 
pions qui seraient en partie désunis par le 
pionnage de 26 : 37 et 42 : 3 I. 

Ju~qu'i..-i la partie est absolmncnt symé-
. J tnque. 

G. 32 ___..'. 27 
,. 
I • 37 28 
" 41 32 
9. 46 - 41 

iO. 41 - 37 
H. 50 - 45 

!2. 30 - 24 
i3. 33 : 24 
{q. 25 ~ 34 
i5. 39 - 33 
16. 44 - 39 
17. 34 - 30 

/}8. 37 - 31. 
'7J9. 32 : 4 1 
20 30 - 24 
21. 35 24 
22 . 4 1 - 37 
~3. 37 - 32 
i4. 4 2 - 37 

., 

" 

21 32 
26 37 
1·'1 - 17 
· 7 - 11 
j, - 6 
2- 7 

20 29 
19 30 
17 - 21 
11 - 17 

7 - :11 
21 - 26 
26 37 
14 - 19 
1.9 : 80 
10 - 11 
1 7 - 21. 
21. - 26 

\. 

18 - 22 

E xcellente manœuvré qui empêche l'é­
change que les Blancs avaient préparé pour 
le coup suivant par 37 - 31. Il y a ici un 
exemple typique du jeu de position dont la 
caractéristique est .de restreindre les coups 
de l'adversaire en lui interdisant les cases 
qu'il espérait occuper. Les combinaisons; de 
position.sont au jeu de dames excessiyemen t 
cachées dans la p lupart d<!s cas. C'est pour­
quoi nous nous plaisons à signaler celle~ci 
dont la simplicité élémentaire au sens strict 
de ce mot, permettra au~ amateurs les plus 
faibles d'en saisir l 'économie. C'est là une­
application primordiale du jeu de po&i.tion._ 

25. 28 : 17 12 : 21 
26. 32 - 28 
Les Blancs s'empressent de reprendre leur 

case cei·ü \·ale avau.t que l<;')s fonu41.t.i:Q.t\~ de~ 
Noirs iw les en empêchent . 

26. 
27 . 38 - 2 9 
j8, 28 - 23 
29. 28 ; 12 

S - 12 
12 - 18 
11 - 17 
1 7 : 8 
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30. 39 - 33 
3i. 47 - 42 
32 . 33 - 28 
33. 28 17 
34. 43 - 39 
35. 40 - 35 
3(i. 35 24 

3i . 45 - 40 
38. 49 - 44 
39. 39 - 33 
40. 40 - 35 
4-i. 35 24 
42. 29 - 23 
43. 33 - 29 

13 - 18 
8 - 13 

18 - 22 
21 12 
14 - 19 
19 30 

5 - 10 

10 - 14 
6 - 11 

14 - 19 
19 30 

9 - 14 
3 - 9 

13 - 19 

La préparation et l'exécution de ce pion­
nage sont remarqua.bles. Ils paralysent 
l'avantage que tendaient à prendre les Blancs 
de ce côté . 

4~ . 24 13 
45. 44 - 40 

9 : 18 
15 - 20 

20 - 24 18 : 40 1 2 - 17 

3 : 21 

26 : 17 suivi de 40 - 45 et 45 - 50 gagne. 
46. 
47. 23 34 
48 . 38 - 33 
49. 42 - 38 
50. 33 -- 29 
51. 38 - 32 
52 . 36 - 31 
53. 40 - 35 
54. 35 - 30 
55. 29 - 24 
56. 32 21 
57. 24 13 
58. 37 - 32 
59. 32 - 27 
60. 31 - 26 

Remise. 

20 29 
18 - 23 
14 - 19 
11 - 17 
12 - 18 
17 - 22 
16 - 21 

4 - 10 
10 - 15 
21 - 27 
26 : 17 
18 9 
22 - 28 
28 - 33 

9 - 13 

Seizième partie du Match Molimard - De Haas en Vingt Parties 

Bl ancs Noirs 5. 87 - 81 21 - 26 
M . J. de H aas M . Molimard 6. 50 - 44 • 26 : 87 
L 33 - 28 18 - 28 7. 42 : 81 20 - 24 
'.!. 31 - 2 7 17 - 21 8. 47 - 42 14 - 20 
3. 39 - 33 12 - 18 o. 41 - 87 1 - 7 
4-. 44 - 38 7 - 12 iO . 84 - 80 20 - 25 
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f j 4~ 41 25 = 34 
LL 40 20 15 . 24 . 
i :L 44 40 1.0 - 1.5 
H . 40 - 34 15 - 20 
1 r, ; 84 80 20 - 25 
H,. 19 - 44 25 = 34' 
n . 39 , ao 5 - 10 , 
H<. 44 - 40 ii - 17 
HL 27 - 22 :18 , 27 , 

~J, 31 , 11. 6 . 17 , . 
~L 86 3 1. 
J/.;~ Bla.ne1' ~.-nt fi, la juste prooccupa­

tîr,,, dé rccr,n(Juhrfr Je11r case z7 que le pion­
riagé pr~nt a rendue inoccupée. 

~ ; i2-:f8 
~ , 41 u 7-tZ 
:V;, W1 Si 4 - -U, 
< A.;- vmp c.t ~ p,-é/é,-abfe â ::n .. u, cp 

~mnait, aprû Véd.aw#, ~.q, rft» de 
11berté attt JJla,,u ~ naiect ecsaite 1a 
~L1Jaratirm [,(MibJc ~ r~ d'uo 
v,,mnaw,:. en avant. Au C4'.n1Uaite, ap,~ ~ 
«.-J,_an~ ~""- de. BJ~ qitit. p-M'o-­
')IJ(.;..-~•,-nt '-"1J occupant la~ ,u, eetae wê, 

"'" CMe Jeu, ~,a interdite et partam: Je jêfi 
pJu. r~trclttt pour eu%, 

~ - 3'1 - 2(} 
'1. 26 : i7 
~ - 00 - 25 
~J. 25 : :14 
30. 86 - M 
31, 81 - 26 
~- 26 : f7 

33. 40 - 34 

U-20 
i.2 :: u. 
10-16 

9 : 00 
2-'1 

7-1'.~ 
iZ ~ :U 

Ce coup est très bien joué parce q_tiil per­
mettra plus tard aux Blancs <Pobtenîr une 
formation de pionnage sur la ligne 4 à 25,. 
une fois le pion 48 à la case 43. D'au~ part 
dans cette situation ,39 - 34 fai~t ~ 
simplement Je pion par 24 - 29 des t)irs, 

~-
ii. M - 27 

/ • suivi de 19-: -;9. Le p.ionnage de Z4, ~ Z9 ne 
gêne pas les Blancs~ au contraire1 il donne 
à leur partie qui en avait grand besom de ce 1.7 - 21 

10 - i4 
2:L 43 - 39 

I 

Ce coup que fa positron reud. d'ailleurs 
néuHaire va donner au" J3lanu une jnfério" 

côté un peu d'alt. 
S3. 
sif as : .24 
s:, , • 45 : 84 

f 

24; - 29 
2Q ~ 40 

• rité «--rtaine par t1itolern~Jtt pr~maturb dJ.t 
J)Î()n savant, La pratique a eneeigné qu'il y 
avait 1â une faibluu ,urwu.-t da.nt le,,par• 
tiet dé u genre oû l'on peut prtvofr uqe fin 

Les NoiriJ O.Dt maintenant une grande li- . 
1,C}rtA 4~ movveruent, t·' 

' 35. ~ 15 - 2Q " • 
36, • a~ -- ao 20 ...:_ 24 

• purement ela.eique, . • , ,..,, 
""~"'► ....... ,.,. •• ., ... , ................ ,~ ~~- '8,~:q'!lo:4 ... " ""*., ~,., -~ iq,, 
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23 . 12 - 18 
7 - 12 
4 - 10 

H. 46 - 41 25 3 4 
u. 40 20 15 24 
( 3. 44 - 40 10 - 15 
u. 40 - 34 15 - 20 
i5. 34 - 30 2 0 - 25 
i6. 49 - 44 25 34 ' 
!7. 39 30 5 - 10 
i8. 44 - 40 11 - 17 
!9. 27 - 22 18 27 
20. 31 11 6 17 
u. 36 - 31 
Les Blancs cèdent. à la juste préoccupa­

tion de ~econquérir leur ~ase 27 que le ·pion-
nage precédent a rendue inoccupée. • 

u. 
~H . 31 - 27 
23 . 43 - 39 

17 - 21 
10 - 14 

Ce coup qu<! la position rend d'ailleurs 
nécessaire va donner aux Blancs une infério-

• ri_té certaine p:ir l 'isolement prématuré dtl 
p10~ sa_vant. La pratique a enseigné qu'il y 
a_vait 1~ une faiblesse surtout dans los par­
ties de ce genre où l 'on peut prévoir une fin 
purement classique. 

2~. 41 - 36 
2;;. a, - 81 
Ce coup est bien préférable à 2 r - 26 qui 

~onnait, après l'échange, beaucoup plus de 
liberté aux Blancs qui avaient ensuite la 
préparat iort possible et l'exécution d'un bon 
pionnage en avant. Au con tra ire après deux 
' 1 ' cc 1an~es successifs des Blancs qu'ils provo-
queraient en occupan t la case 26, cetle mê­
me case leur sera interdite et partant le jeu 
plus restre int pour eu:t. 

2G . 31 - 26 
27. 26 : 17 
28. 30 - 25 
29. 25 : 14 
30 . 36 - 3 1 
3i. 81 - 26 
32. 26 : 17 

i4 - 20 
12 : Zt 
10 - 15 

9 : 20 
2 -'1 

7 - 12 
12 : 21. 

~ 

~~~-!~~~~~ 
~ ~~ ~ ~~1 
1~~~1~•1~ .~~~ •• ~ ~~~~~~~~~ 
~~~~~~~~~­~~ ~~~ ~~ ~~ ' 

m~~~v~ ~~~~~~~ 
33. 40 . - -· 34 
Ce coup est t rès bien joué parce qu'il per­

mettra plus tard aux Blancs d'obtenir une 
formation de pionnage sur la ligne 48 à 25, 
une fois le pion 48 à la case 43. D'autre part 
d.ans cette situation 39 - 34 fai~ait perdre 
simplement le pion par 24 - 29 des Noirs 
suivi de 19 : -:,9. Le pionuage de .z4 - 29 ne 
gêne pas les Blancs, au contraire, il donne 
à leur partie qui en avait grand besoin de ce 
côté un peu d'air . 

33. 2 4 - 29 
34. 83 : 24 20 : 4 0 
35 . 45 : 34 
Les Noir~ ont maintenant u ne grande li­

berté de mouvement. 

35. 15 - 20 
36. 84 - 30 20 _:_ 24 
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37. 48 - 43 
38. 39 - 33 
39. ZH - 22 

LE DAMI E R 

23 - 29 
8 - 12 

4:l. 
42. 30 - 25 
43. 38 49 

- · 

29 - '34 
34: 43 

üae hicn ..:urieuse fin de partie où les 
deux maitres riYalisent de brio. 

44. 49 - 44 
4o. 44 - 40 
4ü . 32 : 43 

3 - 9 
23 - 29 
29 : 38 
12 - 17 
16 : 7 
13 - 18 
18 - 23 

39. 
40. 42 - 37 
u. 43 - 39 

2 1 - 26 
18 - 23 47. 2 2 11 

48 . 48 - 38 
49 . 38 - 33 
üO. 37 - 32 
5L 33 - 28 
52 . 40 - 34 
ts3. 35 44 
54. 44 - 29 
53. 28 - 22 
56. 39 - 33 
37. 22 - 18 
58. 32 43 

Remise 

9 - 13 
23 - 29 
29 : 40' 

7 - 11 
13 - 18 
18 - 23 
23 - 29 
29 : 38 
11 - 17 

Dix-Septième Partie du_ Match· Molimard - de Haas 

Blancs 
M. Molimard 
1. 34 - 30 
2. 31 - 26 
3. 26 17 
4. 39 30 
5. 44 - 39 
6. 32 - 28 
7. 40 - 34 
8. 45 - 40 
9. 50 - 45 

Noirs 
M. de Haas 

17 _: 21 
20 _; 29 
25 : 34 
12 21 

7 - 12 
1 - 7 

11 - 17 
7 - 11 

18 .- 23 . 

iO . 30 - 25 
H . 37 : 28 
1.2. '41 - 37 
i3. 46 - 41. 
i4. 37 - 32 
t a . 32 : 21 
rn: 41 - 37 
17. , 28 : 19 
18.- 33 - 29 

23 : 22 
12 - 18 

8 - 12 
2 - 8 

21 - 27 
17 : 26 
19 - 23 
14 : 23 

Coup sortant tout-a-fait de la partie clas, 
sique.• 

Encore un exemple du jeu brillant de uo­
tre champion à mettre sous les yeux de cetl:X: 
qui appellent le jeu de position tu1 jeu de 
défensive. Il n'y a peut-être pas de Jeu plus 
large moins prisonnier des préj\lg-és et des 
idées préconçues que celui d\l jeune docteur. 

18. 15 - 20 
m. 20 : 1<1 10 19 
~o. go - 24 19 : ao 
H , 35 : 24 
Remarquons ici qtle les Blancs s'emparent 

de la case 24 qui, théoriquement, doit ap-
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p: ,ir aux Noirs à cette phase de la partie. 
Il t curieux également de constater que 
cG. ';1 ement aux idées qui régnaient encore 
il ·• peu de temps l'attaque se poursuit 
C() ·\ nument sur la gauche de l'adversaire. 
C\; 1il b mcthode que pratiquait toujouts 
a\.:,· un succès éclatant le célèbre Maure 
Woldt1uby qui se préoccupait d'ailleurs fort 
peu Je l'affaiblissement de sa droite, pi-éoc• 
cup,1t ion par laquelle on a suggestionné u11e 

quantité innombrable de joueurs faibles . La 
peur d'affaiblir le tric-trac devient pour 
nombre de joueurs une véritable obsession et 
som·ent il n\ a pas à chercher ailleurs la 
cause de coups extrêmement faibles e t même 
perdants. 

2L 11-17 
H. 34 - 29 23: a4 
23. 40 : 29 5 -- 10 
24. 45 - 40 10 - 14 
25. 38 - 33 1 7 - 21 
26. 49 - 44 12 - 1 7 
27. 43 - 38 17 - 22 
28 . 33 - 28 22 : 33 
29. 39 : 28 18 - 22 
30. 28 : 1 7 21 : 12 
31. 38 - 33 13 - 18 
32. 42 - 38 8 - 13 
33. 33 - 28 12 - 17 
34. 38 - 33 16 - 21 
Les Noirs voyant la forte position que se 

constituent les Blancs au centre, visent à 
ramener en arrière leurs pions immobilisés 
dans les coins. • 

35. 28 - 23 
Pour éviter 17 - 2 2, etc. 

35. 
36. 23 : 12 
37. 47 - 42 
38. 33 - 28 
39. 40 - 34 

6 - 11 
17 : 8 
13 - 18 
11 - 16 

9 - 13 
11 est évident que le pionnage en arrière 

pat 18 • 22 ratnenant un pion à la case 12 

faisait per<lre imtnédiatement par 24 - 19. 

40 28 - 23 4 - 9 
4:l . 28 : 1.2 S : 17 

42. 44 - 39 
43. 39 - 33 
44. 34 - 30 
45. 33 - . 28 
46. 29 : 38 
47. 30 .,- 25 
48. 24 - 20 
49 . 20 ,: 9 
50. 25 - 20 
51.. 38 - 33 
52. 37 - 31 
53 . • 42 : 31 

13 - 18 
9 - 13 

17 .- 22 
22 : 33 

3 - 9 
14 - 19 

9 - 14 
13 : 4 
19 - 23 

4 - 9 
26 : 3 7 
18 - 22 

21 - 26 était très mauvais puisqu'il per­
mettait aux Blancs 20 - I 5 suivi de t 5 - 10, 

coups auxquels il n'y avait pas de bonne 
_réponse. 

5i .. 48 - 43 
,55, 81 - 26 
56, 86 - Si 
57. 81 : 22 
58, 22 - 17 
oO. 17 - 12 
üO. 48 - 88 

Remise 

21 - 27 
27 - 32 
22 - 27 
32 - 37 
37 - 42 
42 - 48 
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PARTIES D'ÉCH ECS A N A LYSÉES 

Notation de !'Échiquier 

abcde f g h 

~ a8 b8 c8 d8 e8 f8 g·S h8 s 
7 a7 b7 c7 d7 e7 f7 g7 h7 

6 a6 b6 c6 d6 e6 f6 g6 h6 li 

5 a5 bo c5 do ef> fo g-5 ho î 

~ a4 bi c4 d4 ei f4 g 4 h4 l 

3 a3 b3 c3 d3 e3 f3 g3 h3 3 

~ a1 b2 c2 d2 e2 f2 g2 h2 l 

1 ai b 1 cl d1 e1 fi g l hl 1 

abcdefg ll 

Position des pièces au début de la partie 

Chaque lettre désigne la rangée verticale en face de laquelle elle se trouve. Les chiffres 
désio-nent les rangées horizontales en face desquelles ils se trouvent . Pour les explications 
complémentaires, nous renvoyons ~ Ja, page intitulée : <;, Comment il faut lire nos pa:ties 
analysées. » Pour donner toutes facilites aux amateurs_ d echecs, nous avons fait_impnmer 
des échiquiers numérotés que nous enverrons contre cmquante _centimes en timbres-poste . 

PARTIE PAR - CORRESPONDANCE 
jouée entre MM. AURBACH, de Paris, et 9PERMANN, de Montpellier 

Blancs Noirs . 
M. A. Aurbach M. V. Opermann 

i. e 2 - e 4 e ·7 - e 5 
2. f 2 - f 4 e 5 : f 4 

Le meilleur et le plus simple pour le refus 
du gambit est : 

g 1- f 3 f l- c 4 
g8-f6 d 7-d6 b 8- c6 
se préparant ainsi à roquer après avoir 
sorti le cavalier. 

3. g 1 - f 3 g 7 - g 5 

4 . b1 - c3 f 8 -- g 7 
Ce coup fait partie de la défense Greco­

Philidor qui est assez solide e t donn~ des 
chances de conquérir un avantage. D'a4tres 
coups se présentaient ici, notamment : 

f 3 - e 5 g2 - g 3 
g5t---g4 d8 - h4t f 4: g3 

d i tg 4 g 4 : h 4 
g 3 g 2 g 2 : h :1 et 
la parti• est plutôt meilleure pour les blancs. 

• 5. d 2 - d 4 d 7 - d 6 
6. f 1 ..:__ C 4 

Si h 2 - h 4 f 3 - g 5 
g~-- g4 h' 7 - h6 

et les -Blancs seront forcés de sacrifl_er ce 
cavalier en p renant le pion f 7, mais ils 
auront une forte a ttaque. 

6. h 7 - h- 6 
7. Roque g 8 - e 7 

La sortie de ce cavalier a pour but de 
défendre les pions du côté du Roi. 

8. g 2 - g 3 g 5 - g 4 
Ce coup nous paraît illogique, e 7 - g 6 

était meilleur. 
9. t 8 - h 4 f 4 - fa 

Ce pion é tait indéfendable, la position 
devient périllei1se. 

i O. c 1 - e 3 
Par ce cot1p, les Blancs défendent leur 

pion d 4 pour ·pouvoir s'emparer sans dan­
ger du pion f 3 avec une forte attaque. 

i 0. c 8 - e 6 

Prenez part à nos Concours 
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1! . 4 - d 3 
r~ ·::· ::nl\·er le fou dont la prise eüt été 

a.-r:ti<· _ •1.1se pour les Noi_rs. 
H_. C 7 - C 6 
1~- Li i - d 2 b 8 - d 7 ? 
13. J 4 - d 5 c 6 d 5 
i4. e 4 d 5 e 7 d 5 
m. c 3 d 5 e 6 d 5 
1.6 . d 3 f 5 d 7 :f 6 
fï. e3 d4 d5 - e6 
fS. a 1 e 1 e 8 - d 7 
Étant donné l'entrée en jeu dans des lignes 

ou\·ertes des tours blanches D 8 - D 7 
11 eùt pas été meilleur . 

19 . C 2 - C 4 
'. 20. d 2 - c 3 

d 8 - c 7 
c7---: d8 

Le retrai t de la Reine était forcé pour dé­
fendre le ca Yalier. 

f o e 6 
Si d 8 e 7 f 7 e 6 

gagnant l'échange. 
2L c 8 b 8 d 7 - c 7 
22 . f fi e 8 f 7 ! e 6. 
23 . e i e 6 h 8 - e 8 
2& . ô 4 - c o d 6 - d 5 
2H. o 5 - c 6 ! b 7 - b 6 
Si e 8 : e 6 mat en deux coups par b 3 : b 7 t 

suivi de h 4 - f 5. 
26. d 4 - e ô ·r 
27. b 3 ._ d 3 
28. d 3 - f 5 
Les noirs abandonnent. 

c .7 
a '7 

C 8 
a6 

Les dernie1:s coups des blancs ont été 
joués dans un grand style et avec beaucoup 
de goùt . 

(Notes de M. Taiebenhaüs.) 

PETI TE CORR •. ESPON DANCE 

M. Cha1·ly . - C'est avec plaisir qùe nous recevons vos problèmes et nous les examinerons 
a;-ec notre bienveillance et notre impartialité habituelles. Toutefois, nous en avons un stock 
assez coHsidérable . Il ne faudra clone pas vous étonner s'ils ne parn:issent pas dans un délai 
très rapproché. Nous constatons ave·c plaisir .que nos efforts pour diriger les problémistes 
dans une yoie pratique commencent à porter leurs fruits . Les auteurs deviennent ainsi des 
auxiliaires extrêm em ent utiles dans l'œuvre de propagation du jeu de Dames que :Q.ous pour­
suiYons inlassablement. 

M. C. Ligie1·. - Nous avons bien reçu üne lettre dans laquelle vous nous faisiez entrevoir 
que vous yous abonneriez incessamment. Il n'y avait aucun mandat dans cette lettre et d'ail­
leurs yous n 'en signaliez pas l 'envoi dans votre lettre .. Votre lettre était-elle recommandèe? 

M. E . Richw·d . - Nous vous remercions de l'aide efficace que vous nous apportez. Nous 
prenons bonne note de votre prénom. • 

M. G. Defoy . - Vous nous demandez notre inipression sur votre dernier envoi de 24 char­
mantes compositions .. Le fait que nous en publions quelques-unes clans ce numéro prouve que 
nous les avons appr éciées . . Elles sont dans leur ensemble fort ingénieuses. Toutefois, vous 
nous permettrez quelques critiques amicales. Ce1~taines de ces compositions pêchent par une 
disproportion trop grande entre le nombre des pions Noirs et celui des Blancs. Quand les 
Blancs sont en minorité, cela n'a pas grande importance. Quand, au contraire, le nombre des 
Noirs est sensiblement plus petit, comme dans le n ° 8, où ils sont 13 contre '15, les problèmes 
perdent toute valeur pratique. D'autres p11 ésent ent un enchevêtrement des pièces impossible 
à rencontrer dans la r éalité, Quant aux« études »· où l'on force, non pas le gain, comme vous 
le dites, mais la marche d'un pion en avant; et où l'on tend un piège ù. l'adversaire~ nous trou­
vons que tout cela est un peu t; 1 op artificiel. Cela est même contraire aux prinr.ipes qui . doi­
vent diriger un joueur dans la partie de dames. D11ns la p;:wtio, on effet, c'est fort mal jouel' 
que de faire avancer un pion da11s l'espoir qu'il entrera, sans que la position l'y sollicite en 
rien, dans une dangereuse lunette. C'est, en propPos toi1mes, joue11 t'ot1t nu1,l, cal' c'est baser 
son jeu sur la faiblesse de l'adverfôai!'e, C'est, â vrai dire, mépriser le jeu de son adversaire. 
Nous insistons un p eu là-dessus caP c'est lu. soui>co peut-êtt•o h1, plns focondo d'orrours au jeu 
de dames. Ce jeu doit être scientifique. Les jouours modernos par lem1 solidito on 1'écli.üt à 
n éant complètfiment ce jeu de pièges sans l'elation avec la position , La dénomination ((étude11 
doit être réservée à des compositions ou la, poi>te du pion ou de la pat'tie est forcée dans toutes 
les variantes. Si les Noirs ont seulement la possibililo do pordre, il .y a. là de simples « re-
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marques », sur une position, il n 'y a pas « d 'étude ». Et, nous le r épét ons, il faut, à tout prix, 
éviter de g uider par l 'exemple les amateurs clans une voie absolument mauvaise puisqu'elle, 
conduit a nier la logique du j eu elle-m ême. A part ces légéres critiques qui n 'ont trait qu'à 
un nombre fort r estreint. de vos œ uvres, nous n e pouvons qu'admirer votre brillante imagi­
nation . 

.M. Émile .Menand. - Nous avons transmis votre clema1i cle à M. Adorjan. Vous avez oublié 
de nous donner l'heure d'ouverture des r éunions que vous organisez clans votre_ établissement. 
Nous avons établi l e petit questionn.aire, jus lom ent pour évit er ces oublis . Veuillez être assez 
aimable pour le remplir et n ous le renvoyei•. 

M. A. Moute1·de. - Quànd nes abonnés nous félicitent et montren t la parfaite confiance 
qu'ils ont. en nous, cela noüs est fort ag t•éable (nous devons r econnaître que nous sommes 
particuliér ..3ment favol'is~s à ce point de vue), ma.is, q uand n ous r ecevons ces félicitations et ces 
~arques de sympathie de la par t de n ouveaux venus comme vous, nous y somm es plus sen ­
s1bl~s encore. N?us avons cru, en établissant notre couverture-prime, qu'elle r endrait des 
serVIces aux cales, cercles et aussi aux particuliers. Vous avez dû la recevoir en bon ordre 
avec les numéros demandés. Sinon avertissez-nous. N ous vous avoas fait faire cet envoi au 
mili_eu de la bousculade d'un déménagement. S'il est survenu de ce fait quelque omission, 
vemllez nous en excuser . C'est une bonne œ uvre d e répandre Le Damier car c'est lutter contre 
l'alcoolis~e, tous les jours plus _envahissant. C'est restituer au café, qui tend t ous les jours un 
peu plus a s e transformer en zm c _ou tout au moins en usine a boire, la qualité de salon du 
P:3"Uvre. C'est_chasser du fo_ye~ l'absmthe où elle s 'implante petit a petit. C'est un fait d"expé­
rience : l es Jenx de combma1sons sont les ennemis de l 'alcoolisme. L euJ' r enaissan ce doit 
co~ncider a~e~ la_ reuaissance des sports physiques pour nous P:épar~r des générations fo~e.s,. 
sames et r eflechies. Nous ferons des concours de fins de parties d'echecs, plus t ard. D ail­
leurs, si vous voulez des précisions sur le programme que nous nous proposons de réaliser, 
les voici : Pour le jeu de dames, concours d e solutionnistes consistant à résoudre les pro­
blèmes publiés dans trois numéros. Il y aura donc quatre concours par an. Chaque concours 
sera doté de cent prix, tous de valeur, et dont nous donnerons incessamment la liste. - P our 
les échecs, concours tous les trois mois, dotés de cent à deux cents francs de prix, suivant le 
nombre de compétiteur s et alternativement d e mats en deux coups~ 'mats en trois coups et 
fins de parties. 

Le journal Le Damier est avant tout un organ e de propaga.nde des jeux d e combinaisons 
et en particulier du j eu de Dames. Le concours de solutionnistes est un des facteurs les meil­
leurs de cette diffusion. Le problème pratique à solution nette est comme un fragment de la 
partie. Il est un exercice incomparable C'est la gamme du damiste . 

Le problème au j eu d'éch ecs n'a. au contraire, qu'un rapport lointain avec !la partie, les 
concours de solutionaiistes ne seraient donc pas à leur place ici. Les concours qe problémistes 
permettront la publication d'une série de problèmes inédits et feront connaître Le Damier 
dans le monde entier. La notation algébrique ést la seule qui permette - nous _ne parlons pas 
des tentatives ridicules dont personne ne s'occupe, de création de nouvelles notations sans 
valeur - à un amateur ne connaissant absolument rien aux échecs de suivre sans aucune 
difficulté les explications les plus compliquées sur un échiquier numéroté et cela sans erreur 
et sans fatigue . La notation dont vous parlez est un r ébus continuel. Les désig nations des 
mouvements des Noirs et des Blancs étant les m êmes, les cases s'appelant t antôt d'une façon, 
tantôt d'une autre selon qu'on part d'une bande ou d 'une autre de l'échiquier , il y a là une 
source de confusidns continuelles qui r ebutent à jamais le débutant. Il en r ésulte une fatigue 
positivement écœurant e. C'est une notation dont an n e peut se servir commodém ent que si on 
la connaît absolument par cœur. A u contraire, les notations comme l'algébrique qui peuvent 
s'ecri. e sur l'échiquier s'assimilent toutes seules en s'en servant, en jouànt et en se jouant. 
L ~ notalion française nécessite égalem ent beaucoup plus de signes. Enfin, la connaissance de 
la notation algébrique permet ds lire toutes les parlios publiées dans les lang ues mêmes 
inconnues S{l.ns a11cune difficulté. Il y a, au contraire, tout un apprentissage à faire pour se 
mettre au f.ait de la notation anglaise ou espagnole, les initiales d es pièces difféNmt t otale­
ment de celles employées en français. Bien mieux, en .Angkte11i'e, les m ouvem ent ~ de la Tour 
sont désignés tantôt par l'initiale R (rook), tantôt pai' C (castle) . 

. Dès l'instant qu'une notation est précise, claire, qu'elle évite les confusion s, c'est tout ce 
que l'on peut lui demander . Qu'on l'apprenne par cœur p lus ou moins facUement, cela importe 
peu et n 'est pas imputable à la notation, mais aux i~plitucles de chacun. L'Espag ne, où l'ortho­
graphe a été simplifiée au possible, est austôi un de1:1 pays qui compte le plus d'illettrés. Cela 
nous fait penser à cet excellent per sonnage qui dit modestement : « J 'ai b eaucoup de mal à 
pratiquer la notation Manoury, donc personne ne peut l'apprendre». 
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LE DAMIER 

mn.rques », sur une position, il n'y a pas « d'étude >>. Et, 1~ous le répétons, il fa~1t, à t?ut frix, 
évHer de guider par l'exemple les amat.em'S dans une vo1~ 8:bsoluu:i~n t mau~a1~e pm sqy ell~, 
conduit à nier la logique du jeu elle-même. A part ces lege1~es c1:itiques ~m n ?Ill tra~t qu :i, 
nn nombre fort restreint de vos œ uvres, nous ne pouvons qu admirer voti e brillante imagi-
nation. 

M. Éniile .Menand. - Nous avons transmis votl'e demande it TY~. Adorjan. Vo~s av~z oublié 
de nous donner l'heure d'ouverture des réunions que vous orgaU1sez clans votre etablissement. 
Nous avons établi le petit qucstionn.airé, justement pour éviter ces oublis. Veuillez être assez 
aimable pour le remplir et nous le renvoyer. 

J.f. Â. Moute1·de. - Quand nes abonnés nous félicitent et montrent Ja parfaite confiance 
qu'ils ont en nous, cela noüs est fort agl'éalJle. (nous devons reconnaitre qu_e ;1o~s sommes 
particulièr~m ent favorisés à ce point de vue), mais, q uand nous recevons ces fohc1tat10ns et ces 
marques de sympathie de la pat•t de nouveaux venus comme vous, nous y sommes plus sen~ 
sibles encore. Nous avons cru , en étal>lissant n otre couverture-prime, qu'elle rendrait des 
services aux calés, cercles et aussi aux particuliers. Vous avez dû la rece-voir en bon ordre 
avec les numéros demandés. Sinon avertissez-nous . Nous vous avons fait faire cet envoi au 
milieu de la bousculade d'un déménagem ent. S'il est survenu de ce fait quelque omission, 
veuillez nous en excusel'. C'est une bonne ccuvre de répandre Le Damier, car c'est lutter contre 
l'alcoolisme, tous les joul's plus envahissant. C'est restituer au café, qui t end tous les jours un 
peu plus à se transfol'mcr en zinc ou tout au moins en usine à boire, la qualité de salon du 
pauvre. C'est chasser du foyer l'absinthe où elle s 'implante petit à petit. C'est un fait d·expé­
rience : les jeux de combinaisons sont les enn emis de l'alcoolism e. L eUl' renaissance doit 
coïncider avec la r enaissance des sports physiques pour nous préparer des générations fortes, 
saines et réfléchies. Nous ferons des co 11cours de fins de parties d'échecs, plus tard. D'ail­
leurs, si vous voulez des précisions sur le p r ogramme que nous nous proposons de réaliser, 
les voici : Pour le jeu de dames, concours de solutionnistes consistant à r ésoudre les pro­
blèmes publiés dans trois numéros. Il y aura donc quatre concours par an. Chaque concours 
sera doté de cent prix, tous de valem', et dont nous donnerons incessamment la liste. - Pour 
les échecs, concours tous les trois m ois, dotés de cent à deux cents francs de prix, suivant le 
nombre de compétiteurs et alternativement de mats en deux coups: ·mats en trois coups et 
fins de parties. 

Le journal Le Damier est avant tout un organe de propaga.nde des j eux d e combinaisons 
et en particulier du jeu de Dames. Le concours de solutionnistes est un des facteurs les meil­
leurs de cette diffusion. Le probléme pratique à solution n ette est comme un fragment de la 
partie. Il est un exercice incomparable C'est la gamme du damiste .. 

Le problème au j eu d'échecs n'a. au contraire, qu'un rapport lointain avec [la partie, les 
concours de solutionllistes ne seraient donc pas à leur place ici. Les con cours qe problémistes 
permettront la publication d'une série de problémes inédits et feront connaître Le Dam-ier 
dans le monde entier. La notation algébrique est la seule qui permette - nous n e parlons pas 
des tentatives ridicules dont personne ne s'occupe, de création de nouvelles notations sans 
valeur - à un amateur ne connaissant absolument rien aux échecs de suivre sans aucune 
difficulté les explications les plus compliquées sur un échiquier numéroté et cela sans erreur 
et sans fatigue. La notation dont vous parlez est un r ébus continuel. Les désignations des 
mouvements des Noirs et des Blancs étant les m êmes, les cases s'appelant t antôt d'une façon, 
tantôt d'une autre, selon qu'on part d'une bande ou d 'une autre de l'échiquier, il y a l à une 
source de confusions continuelles qui rebutent à. jamais le débutant. Il en r ésulte une fatigue 
positivement écœurante. C'est une notation dont on ne peut se servir commodément que si on 
la connaît absolument par cœur. Au contraire, les notations comme l 'algéb1'ique qui peuvent 
s'écrL e sur l'échiquier s'assimilent toutes seules en s'en servant, en jouànt et en se joul.\n.t. 
L L notal~on fran?i~e nécessite également beaucoup plus de sig nes. Enfin, la conu,aissance de 
la notahon algebr1qu(' permet ds lire toutes les pa1' lies publiées dans les la,ngues mêmes 
inconnues si:°s a11cune di~ficulté. Il .Y a, au contr·ail'e, tout un appr entissage à faire pour se 
mettre au fait de la notat10n angla1se ou espagnole, los initialos des pièces diffèl'ant totale­
ment de celles employées en français. Bien mieux, en .Angkte1't'e, les mo1.wement~ de la Tour 
sont désignés tantôt par l'initiale R (rook) , t11ntôt pa1• C (castle). 

Dés l'instant qu'une notation est précise, cJail•e, qu'elle évite les oonf'l\sions, c'est tout ce 
que l'on peut lui d emander. Qu'on l'apprenne pa,1• cc:onr plus ou moins facilement, cela i.mporte 
peu et n'est pas imputable à la notation, maif:j aux 1iptituclos de chacun. L'Espagne, où l'ol'tho­
graphe a été simplifiée au possihle, est ausf>i un <les pays qui compte le plus d'illeth•ès. Cola 
nous fait penser à cet excellent personnage qui dit modo1:1temeut : « J'ai boaucoup de mal à 
pratiquer la notation Manoury, donc personne ne peut l'u.pprencl1•0 ,,, 
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LE DAMIE R 

M. E. Dam,blanc. - Vous pouvez euvQyer vos problèmes,. soit en une fo is, soit autrement 
pourvu que ce soit avant le 31 décem bre. Chaque concurrent ne peut envoyer que deux pro 
lJlèmes au maximum. Ils doivent être ab solument inédits et ne peuvent être publiés dans 
cfa.ntres journaux qu'après lem' parution da.Ils Le Damier et en citant la source. Envoyez les 
problèmes sur diagramines et em})loyez la nota.lion algébrique, cela nous évitera. le travail de 
transposition dans ceHe notation . 

MM. Meye1· , Davicmi Hsfr'Ue Ulusse et Arl. IA,cef. - Vous ne nous paraissez pas avm1' bien 
compris ce que nous entendons par là mentio11 obligrtloire <lu nombre <le réponses envoyées. 
Nous répétons qu'il s'agi\ du no111lwe de 1·é1>011ses tftti nous parviermenf ou, si vous aime1! 
mieux. du nombre d'enveloppes cont éllàt1i lM sol 11t iotts <le rha<ftte conrurrent complètes ou 
incomplètes d portant le hon du ,iom•na.l. L'inclkation dtt 11omhre <le solutions que vous a'Vez 
trouYé0s Yous-mt"nH' nt' nous int érl'SSû lHtl!I <lu tout. Si vous ne nous donnez qu'une partie des 
solutions des prohlènH's }H'oposl'.,s, nous le Vc111•011s hien, il est inutile <lP nouR le ,lire. Au 
contra.ire, le nomlw0 d0s 1'0ponses l'eçnes nous est indispensable pour <lépa.Ma.ger les l!àJ 
œqm1. Pour g:.tgn01· le for pdx, il faut : 1° avoir don né les solutions exactes du maximum de 
probl<"mes: 2° nous avofr ilHHqué le nombre exact ùes réponses. 11 importerait peu qu'on eût 
indiqué le nombre <le rl'.•ponses si les solutions éta ient in exactes et réciproquement. 

N ° 300. - 44. - 39 
33 : 35 

N ° 301. - 27 - 22 
28: 1.7 

N ° 302. - 26 - 21 
:l6 : 4.7 

N ° 303. - 40 - 34 
37 : 46 
gagne. 

N° 304. - f9 - 14 

20 : 9 
N ° 305. - 39 - 33 

23: 34 

No .306. - '28 - 23 
:l9 : 48 

N ° .307. - 36 - 3:l 
37 : ~6 

i7 .-: 26 
N° 309. - 23 ~ i2 

7 : 29 
g agne. 

19-1.4 
iO: 30 

26 - 21 44. - 40 
f 7 : 26 34 : 45 
48 - 42 14 : 3 
47: 1.9 
~4 - 29 
23 : 43 

25: 14 
. 44 - 39 

29 - 24 46 - 4:l 

30 : 1.9 36 : 47 
33 - ~9 44 - 40 
34 : 23 35 : 4i 

40 - 35 
24: 33 

38 - 32 
28 : 37 

32 p 28 

i9 : 37 

36 : 9 
14 : 3 
35 - 30 
25 : 34 
U - 8 
2 : i3 

{5 - 33 
40 - 45 
37 8 
i6 ; 46 
31 42 

42 : 2 2 : 4 7 gagne. 
:15 : 33 ::J3 :, 42 
37 - 3:l 7 - ~ 

26 39 33 : 42 
3 35 gagne. 

35 - 30 
34 : 25 

38 - 32 
47 : 29 
g,3 - 39 

44 : 33 
25 : 5 

49 - 43 
48: 39 

15 - t0 
f9 : 5 

46: 37 

39 - 33 
29: 28 
42 - 38 
33 : 42 

gagne. 

42 - 38 
33: 42 

1:l - 7 
1 : 1.2 

33 - 50 gagne. 

46 : io 
49 • 4i 
40 : 38 

34 i 
3 U 

U 2 
i i • 18 

32 - 28 1 34 gagne. 
23 : 32 

24 - 20 ;) : 3:l 

25 : 14. 32 - 38 

32 : i gagne. 

32 - 28 41 - 37 
23 : 2'1 1.8 : 27 

37 : 48 44 : 4 4 : 26 gagne. 
26 : 28 2i : 32 

17 : i9 45 : 3 5 : 15 
5. : l.1:Q 

{ : 10 

~6 : i 7 35 - 40 

25 : 3 gagn~. 

47 .. U 42 • 38 
i i - is 

► ► T -., :,,.::,1 H ► '"'"-"111;\i!WCltNWWM ► ii•+:,o,'MM,& ,w,, 'c' ww-., .. ..,._.,..,. ~ 
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Nombre de réponses: 23 

I M" PRIX 

M. Ch. Nauùct qui gagne une douzaine de cuillères en métal blanc argent~, fine­
ment ciselées, dans un bel écrin. 

M. E. Richard qui gagne une montre métal blanc, boîte « Régence », mouvement 
à anc1·e. 

3° PRIX 

M. Marius J uvenon, qui gagne un rasoir à lame démontable « Le Favori ». 

4° ET 5° PRIX 
M.M.. Paul Giraud et i\lfarius Charly,_ qui gagnent un canif jvoire de marque, trois 

lames et une lime fabrication de Sheffield. 

6° ET 7° PRIX 
.M.M. Coladan et Ch. Ronin, qui gagnent un porte-billets avec poche secrète. 

.8e, 9° ET 10° PRIX 
MM. Chastaingt , Caillot et Mairesse, qui gagnent un porte-monnaie très élégant 

en maroquin véritable. 
MENTIONS 

MM. Marius Thomas, Georges Defoy, G . . Fahrni, G. Chevallier, G . Bergier, 
Emmanuel Saint-Paul. 

Un tirage au sort a été nécessaire pour l'attribution des troisième et cinquième prix, 
les concurrents ayant donné un nombre de réponses présentant un écart identic_:_ue. 

Kombre de concurrents ont oublié la mention obligatoire du, nombre de r iponses, 
d'autres oublient d'indiquer des variantes essentielles ou donnent des problèmes des 
solutions moins radicales que celles des auteurs . Nous répétons à cette occasion qu'il 
est inutile de joi_ndre aux solutions contenues dans l'enveloppe une correspondance 
qu~lle . qu'ell~ s01t . ous n'en tiendrons dorénavant aucun compte. Si l'on veut nous 
écnre il est bien simple de placer l'enveloppe portant le bon et contenant les solutions 
dans une autre avec la lettre qu'on nous écrit. De cette façon on n'a qu'un affranchis­
sement à payer et l'on a la certitude d'être lu en temps utile . 

Nous prions les amateurs de lire attentivement le r èglement du concours avant de 
faire aucun envoi. 

DERN IÈRE HEURE 

Oenève (Suisse). - Le Damier des Eaux-Vives va faire disputer le 26 cour~nt un 
concours régional handicap. Nous en donnerons plus tard les résultats. Il parait q~e 
nos amis Suisses préparent un évènemen~ sportif des plus intéressants pour l'annee 
prochaine : Un G rand Concours International. 

Dernière Meure . - Capab/anca était à la Régence, - Le 18 octobre il a fait u_ne 
superbe partie null e avec M. Aurbaeh. 11 a ég-alement.don~é une séance de J?arties 
simultanées. Son résultat a. été extrêmement brillant pULsqu' ll a gagné 24 parties sur 
27 n 'en perdant qu'une et deux nulles. 
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Av ·1 · 1m rt t nan 1 <Hl 11() pro hl •m • 1 fin clc péir i ' Je .f:fümc jouen ' 
PO an Crll11l11 11 n t t r;;J~n ·nt par une j C cfo () p J deprî e absolU:" 

m nt for '• , am n, nt un po i l ion 11 • J, i an l au ne rc <1urcc aux ·oir , Le .Bfanc 

dirig- ·nt toujorn :- , 1 ~ 1 • hanl l • oin-i ver la ba c des di ag-ratnme . Le > c,ir pen ent 
dam 1 au ., ... :-- 'di , !i7 !i8 M} c l .,0 le Bl an s aux a c 1, 2, 3, 4 et;>, Le <.1lu irm.s doi-

nt · 1r r, J ig- ' ... ·x:1 tcmcnl clan · la forme ù c li cs suntpub]i éc par no , a ecindica­
ti on Je!- oup:-- <l ... Noir , <l e ' pri ses , de vadantcs . Toute soluti n foetJtnp]He ou ne e 
conform, n I p, :-- ... , ri tcment aux jndi cation s ci-dessus sera considfaée cùmme r1ulfe, Les, 

luti n~ <l oiY nt nou parvenfr au plus tard le t er Déoen,bre prochain, De n01nbreux 
prix tou de ~ran de valeur, r ée mpenseront les meilleurs solutionniste . ... ore; re terons 
mal ré tout fidèle à notre li gne de conduite, en ne publiant que des problèmes, pra.tique 
préparant le amateurs à faire brillamment la partie. 

N• 320. - Pr·oblême par M. Georges Defoy N° 322. - Problèm~ par M. Georges Defoy 

, I 

; 

1 ' 
N° 321. -- Problème par M. Georges Defoy N° 323. - Problème par M. Berg ier 
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'PRO'BLÈMES 

A • · 1 t t Dans tous nos problèmes et fin s de parties, les Blancs jouent , 
\ VIS mpor an commencent. e t gagnent par une suite de coups ou de prises absolu-

ment forcées, amenant une position ne laissant aucune ressource aux Noirs. Les Blancs se 
di rigent toujours Ycrs le haut, les oirs vers la base des diagrammes. Les Noirs peuvent 
damer aux c:1ses 46, ft7, 4-8, 4,9 e l !'iO les Blancs aux cases 1, 2, 3, 4 et 5. Les solutions doi­
vent êt1·c 1°\'.•dig-écs exactement dans la fonne où e lles sont pübliées par nous, avec indica­
ti0 n ,Jcs coups des :\'oirs, J es prises, des variantes. Toute solution incomplète ou ne se 
C,l nti.1rmant pas st ridement aux indications ci-dessus sera considérée comme nulle, Les 
solutions d0iYcnt nnns paIYcnir au plus ta ,:d le 1°" Dt}c11,nbr11 prochain, De nombreux 
prix. tous de grnnde yaleur , récompensernnt les meilleurs solutionnistes. Nous resterons 
malgré tout fidèle à notre ligne de conduite, en ne publiant que des problèmes pratiques 
préparant les amateurs à faire brillamment la partie . 

• I 

N• 320. - Problème par l\f. Geor ges Defoy N° 322. - Pi•oblèm cl par M. Georges Defoy 

N° 321. -- Problème par M. Georges P efoy N° 323. - Problèm e par M. Berg ier 
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PROBLÈ-J.V_[J:DS (suite ) 

N• 327. Problème par M. J. Dentroux 

N° 325. - Problème par M. G. Ber g ier 
' 

N• 328. - Problêm e par M. Gabriel F abre 

' No 326. - Problème pal' M . . J , Dentroux N° 3io. ~ Problèm e pa~• M. Estève Ulysse 
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